
  

L’observation
de la consommation d’espaces

dans l’Oise

Contexte de l’étude
Présentation de la méthodologie employée et des notions clés

Présentation du contenu de l’étude :
Où se situent les surfaces artificialisées ? Quelle est l’évolution de 

l’artificialisation au regard de l’évolution démographique ?
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L’artificialisation d’un sol

� correspond à la transformation de son  caractère naturel 
ou agricole par des actions d’aménagement, pouvant 
entraîner son imperméabilisation totale ou partielle. 

� est aujourd’hui considérée à la fois comme l’un des 
principaux facteurs d’érosion de la biodiversité et comme 
une perte nette de ressource pour l’agriculture et les 
espaces boisés et naturels.

� est généralement, mais pas nécessairement irréversible.

La prise de conscience

de l’importance de la préservation des espaces naturels, 
agricoles et forestiers s’est concrétisée, depuis une quinzaine 
d’années, par la publication de plusieurs textes législatifs et 
réglementaires.

L’observation de la consommation d’espaces

� vise à mesurer et qualifier l’évolution de l’occupation du 
sol et de son usage

� doit mettre en évidence les pressions s’exerçant sur 
certains types d’espaces et les fragilités induites.
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Corine Land Cover - 2012 -

inventaire de l’occupation du sol à partir d’images satellites 

Teruti-Lucas - 2015 -

enquête statistique menée par le Ministère de l’Agriculture 
relative à l’utilisation du territoire

MOS, Mode d'Occupation du Sol - 2010 -

cartographie de la région réalisée à la demande du Conseil 
Régional de Picardie, basée sur des photographies 
aériennes

La mesure de la surface artificialisée du territoire métropolitain  
diffère  considérablement : 

� 5,6 %  selon CORINE  Land  Cover  2012,

� 9,3 % selon Teruti-Lucas 2014.

Les écarts de mesure entre les deux sources vont de :

� 2 %  pour  l’Île-de-France,  dont  les  surfaces artificialisées 
sont agglomérées,

� plus de 50 % pour les régions artificialisées de manière plus 
limitée et plus dispersée. 
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� objectif premier : le suivi de la fiscalité

� mise à jour annuelle

� contiennent les données d’occupation des sols de toutes 
les parcelles cadastrées françaises

� non prise en compte des espaces occupés par le 
domaine public et les acteurs publics : infrastructures 
routières, ferroviaires, bâtiments publics, parties de grandes 
rivières, … Ce sont majoritairement de l’espace artificialisé 
ou en eau

� renseignés de manière déclarative. Le producteur de 
données est en l’occurrence l'occupant ou le propriétaire 
apparent du local

Toutes les informations ne sont donc pas à 
prendre comme une vérité absolue mais 
plutôt comme l’approche terrain la plus 
réaliste.
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� l’exploitation des fichiers fonciers - millésime 2016 -

� une approche terrain la plus réaliste possible :

- croisements photos satellitaires et fichiers fonciers
- tests visuels sur différents types de localités, villes, 
communes périurbaines et rurales

� des méthodes de calcul validées par la DREAL Hauts-de-
France

� des résultats formalisées au niveau départemental et au 
niveau de chacun des 21 EPCI

�
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